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Enfin une entente !

Le Club de canotage 
et Otterburn Park 
mettent fin 
à la crise
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Voyage au Honduras annulé

Les élèves du Collège Saint-Hilaire devaient se 
rendre à Copán, au Honduras (photo) pour un 
voyage de sensibilisation à l’aide humanitaire. Les 
jeunes devaient notamment travailler dans une 
plantation de café et dans une école pour faire 
de petits travaux manuels.

Des élèves déçus et floués 
par le transporteur aérien
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NOUVELLES RÉGIONALES

À l’instar de bien d’autres gens, 18 élèves 
du Collège Saint-Hilaire ont eu le cœur 
brisé l’an dernier quand leur voyage 
humanitaire au Honduras a été annulé en 
raison de la pandémie de COVID-19. 
Mais la déception risque de se transformer 
en amertume, car la compagnie aérienne 
refuse de rembourser aux élèves le prix 
du billet d’avion. 

Les jeunes devaient vivre au printemps une 
expérience de sensibilisation à la coopéra-
tion internationale dans la ville de Copán, 
au Honduras. Ils s’étaient engagés à travailler 
dans une plantation de café ainsi que dans 
une école pour y réaliser de petits travaux 
manuels.  

Les élèves ont pu obtenir un rembourse-
ment des autres frais engagés, comme 
l’hébergement. Cependant, ils ont frappé un 
mur avec le transporteur aérien Aeromexico, 
qui acceptait seulement d’offrir un crédit. 
Toutefois, ce crédit expirait douze mois 
après la date de son émission. La direction 
du Collège a demandé à l’entreprise de lui 

transférer les crédits, mais elle a refusé, sou-
tenant qu’ils devaient être utilisés par les 
personnes dont le nom figurait sur le billet 
d’avion.  

Les billets d’avion sont estimés à 900 $, 
mais les élèves ont perdu plus que ça, font 
remarquer certains parents. Ils ont investi 
des heures dans ce projet, notamment à tra-
vailler pour ramasser les sous. En plus, cette 
opportunité dans ce cadre académique pré-
cis ne se représentera plus puisque les élèves 
étaient en cinquième secondaire. « Nos 
enfants ont souffert pendant la pandémie. 
Ils ont terminé leur école sans cérémonie et 
commencé leur cégep dans leur chambre à 
coucher au lieu d’être en présentiel. Et là 
s’ajoute une perte de 900 $ durement écono-
misés. Le plus triste, c’est qu’ils allaient là 
pour aider », déclare Pascale Juneau, mère 
d’une des élèves concernés et coprésidente 
du comité de parents. 

« Mon fils attendait ce voyage depuis le 
début de son secondaire. Il s’était inscrit [au 
Collège] parce qu’il savait qu’il aurait cette 
chance en cinquième secondaire. En plus de 
travailler, il a investi de nombreuses heures 
pour remplir les exigences du voyage. Il a 
consacré beaucoup de midis pour appren-

dre l’espagnol », ajoute de son côté une autre 
mère, Valérie De Beaumont. 

Pour sa part, le directeur général du 
 Collège Saint-Hilaire, Jean-François Guay, 
reconnaît que l’agissement d’Aeromexico 
est honteux. « Comme bien des écoles à 
l’échelle du pays, nous avons dû annuler tous 
nos voyages scolaires prévus au printemps 
2020 en raison de la pandémie. Toutes les 
compagnies aériennes ont accepté de rem-
bourser les billets d’avion des jeunes, mais 
pas Aeromexico. C’est la première fois que 
nous faisons affaire avec elle et probable-
ment la dernière. » 

L’agence de voyages Horizon Cosmopolite 
se dit également mécontente de la situation. 
« Ça nous fait une mauvaise publicité et nous 
passons pour des voleurs. Ce n’est malheureu-
sement pas nous qui avons l’argent, c’est le 
transporteur », commente le cofondateur et 
coordonnateur de programmes à l’agence, 
Stéfane Charrette. Il admet aussi que le crédit 
offert était bidon. « Je comprends le mécon-
tentement des gens. » 

Mécontentement 
Les gens semblent prêts à se battre pour 
obtenir réparation. Pascale Juneau con-

firme qu’elle et les autres parents évaluent 
toutes les actions possibles à entrepren-
dre. Pour sa part, Valérie De Beaumont 
partage ouvertement son méconten -
tement envers le Collège et l’agence 
 Horizon Cosmopolite. Elle ne comprend 
pas pourquoi le Collège ne peut pas rem-
bourser les élèves. « Le Collège a manqué 
de leadership dans ce dossier, ajoute-t-
elle. Je n’ai pas envie d’envoyer un autre 
enfant à ce collège. » 

La direction du Collège et l’agence 
rencontreront les parents pour faire une 
mise au point de la situation. « Nous 
sommes dans une position délicate. La 
compagnie a offert un crédit aux élèves, 
mais ils l’ont refusé. Si le voyage avait été 
annulé, la compagnie d’assurance aurait 
remboursé. Si la compagnie nous avait 
transféré les crédits, nous aurions rem-
boursé les parents. Nous attendons 
d’autres nouvelles dans ce dossier », a 
ajouté Jean-François Guay. 

Au moment de mettre sous presse, il a été 
impossible de parler avec un représentant 
d’Aeromexico.  

Des heures de travail et des centaines de dollars parties en fumée

Le transporteur aérien refuse de 
rembourser un voyage humanitaire
Denis Bélanger | L’Oeil Régional
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Le corps de l’homme de 32 ans qui s’est 
noyé dans la rivière Richelieu, le 24 mai 
en soirée, a été retrouvé à la hauteur de 
Saint-Antoine-sur-Richelieu, a confirmé 
la Régie intermunicipale de police Riche-
lieu–Saint-Laurent. 

Un résident a aperçu le corps sur les rives 
dimanche un peu avant 15 h. Il a appelé les 
services d’urgence. Puisque la victime a été 
retrouvée sur le territoire de la Sûreté du 
Québec, à Saint-Antoine-sur-Richelieu, 
c’est ce corps policier qui devient respon-
sable de l’enquête du coroner. L’homme 
se nommait Schamma Theus et était un 
résident de Laval.  

La semaine dernière, l’homme se trouvait 
sur un ponton avec un groupe de personnes. 
Il est tombé à l’eau, mais ne savait pas nager. 
Le groupe naviguait à bord d’un ponton loué 
et se trouvait à la hauteur du 1945, chemin 
des Patriotes à Mont-Saint-Hilaire lorsque 
les événements se sont produits. Une autre 
personne qui savait nager a tenté de sauver la 
personne sans réussir.  

Cela aura pris près d’une semaine pour 
retrouver le corps, malgré des recherches 

intensives de la Régie de police. L’organi -
sation avait aussi demandé à la Sûreté 
du Québec de lui porter assistance avec 
des plongeurs. Selon le sergent Jean-Luc 
Tremblay, de la Régie, l’enquête du coroner 
déterminera les circonstances de l’ac -
cident, à savoir si l’alcool ou l’équipement 
ou autre chose est en cause. 

Noyade dans la rivière Richelieu

Les policiers ont effectué des recherches 
sur plusieurs jours. Photo Mike DeChantal

L’homme disparu retrouvé 
une semaine plus tard
Sarah-Eve Charland | L’Oeil Régional

NOUVELLES RÉGIONALES
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NOUVELLES RÉGIONALES

L’identité du jeune homme retrouvé sans 
vie le 18 mai dans un boisé à Otterburn 
Park est maintenant connue. Il s’agit 
d’Alexandre Dorval-Casulah, 23 ans. 

Alexandre Dorval-Casulah était un sans 
domicile fixe qui campait dans un boisé 
derrière le centre Marcel-Lacoste, situé sur 
le chemin des Patriotes. Il a été retrouvé 
par un proche. Ce dernier savait que 
M. Dorval-Casulah squattait les lieux. 

Rappelons qu’aucune trace de violence 
n’avait été constatée sur la victime. Les 
agents de la Régie intermunicipale de police 
Richelieu–Saint-Laurent n’avaient pas non 

plus d’éléments en main leur permettant de 
croire qu’il s’agissait d’un geste volontaire.  

Le bureau du coroner du Québec 
enquêtera sur le décès pour déterminer les 
causes et circonstances qui ont mené à la 
mort de M. Dorval-Casulah. S’il le juge 
opportun, le coroner peut aussi formuler 
des recommandations visant à éviter des 
décès semblables. 

En 2019-2020, le délai moyen pour pro-
duire les rapports était de 11 mois. « Les 
coroners sont souvent eux-mêmes tributai-
res des délais nécessaires pour obtenir les 
documents produits par d’autres organisa-
tions, dont les rapports d’expertise requis 
pour déterminer les causes et les circons-
tances des décès », explique le porte-parole 
Jake Lamotta Granato.  

Les services policiers avaient été avisés de la macabre découverte en début d’après-midi 
le 18 mai. Photothèque | L’Œil Régional ©  

L’identité du corps retrouvé 
à Otterburn Park dévoilée
Denis Bélanger | L’Oeil Régional
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NOUVELLES RÉGIONALES

Même si la pandémie a teinté la majorité 
de l’année 2020, la Ville de Belœil a ter-
miné l’année en présentant un surplus de 
6 M$ sur un budget total de 45 735 863 $. 
Selon la mairesse Diane Lavoie, le surplus 
a été causé par un suivi serré du budget, 
mais aussi par plusieurs surprises au cours 
de l’année comme les entrées d’argent liées 
aux ventes de maisons ou à l’aide du gou-
vernement du Québec. 

« Il y a beaucoup de raisons. Le conseil a 
demandé à l’administration de faire des 
coupures, l’année passée, dès qu’on est tom-
bés en pandémie pour que les citoyens 
n’aient pas une facture supplémentaire. Il y 
a des investissements qu’on a retardés. On a 
fait très attention au niveau des revenus et 
des dépenses. Déjà là, il y avait eu un travail 
à l’interne pour qu’on ne tombe pas en défi-
cit », explique Mme Lavoie. 

Entre autres, la Ville a annulé plusieurs 
activités entraînant ainsi moins d’embauches 
de personnel. La Ville a aussi connu plusieurs 
mouvements de personnel en raison de 
départs à la retraite, de congés de maladie et 
de la difficulté de recruter. Il n’y a eu aucune 
mise à pied. Au total, le budget de rémunéra-
tion a connu une baisse de 900 000 $. 

« Grâce à un suivi rigoureux et diligent, 
les impacts financiers de la COVID-19 ont 

pu bien être intégrés au budget de fonction-
nement de la Ville », poursuit la mairesse. 

Les revenus se sont élevés à 45 735 863 $. 
Les dépenses ont atteint 39 641 301 $. Le 
surplus exact s’élève donc à 6 094 562 $. 

Quelques surprises 
À l’automne, la Ville a appris qu’elle pouvait 
mettre la main sur une aide financière du 
gouvernement du Québec de 2,2 M$. Ce 
montant n’avait donc pas été prévu. Notons 
que la moitié de ce montant devait être 
réservée pour l’année 2021.  

Les ventes de maisons qui se sont mul-
tipliées au cours de l’année 2020 ont 
bénéficié à la Ville qui a reçu des revenus 
supplémentaires de 1,2 M$ en droits de 
mutation. « Qui aurait cru en année de 
pandémie qu’on aurait eu autant de ven-
tes de maisons? C’est quand même 
1,2 M$ de plus. Et déjà, on avait augmenté 
le montant des revenus en droits de 
mutation dans le dernier budget parce 
qu’on voyait que ça continuait de fonc-
tionner dans les nouveaux développe-
ments. Même malgré la pandémie, les 
constructions ont continué. On ne pou-
vait pas le prévoir. » 

Depuis 10 ans, la richesse foncière uni-
formisée de Ville a augmenté de 63 %, soit 
une moyenne de 7 % par année. 

La vente d’un terrain à la Régie inter-
municipale de sécurité incendie de la 
Vallée-du-Richelieu afin d’y construire la 

nouvelle caserne a permis de mettre la 
main sur un revenu supplémentaire de 
800 000 $.  

Le refinancement de certains règlements 
d’emprunt à 1 % au lieu de 4 % a aussi per-
mis de réduire les dépenses du service de la 
dette. La Ville a calculé que le service de la 
dette a coûté 1 M$ de moins que prévu. 

Des surplus affectés 
En 2018 et en 2019, Belœil a enregistré res-
pectivement des surplus de 2,6 M$ et de 
2,1 M$. Avec un surplus de 6 M$ en 2020, la 
mairesse n’est tout de même pas prête à 
affirmer avoir les moyens d’acheter le ter-
rain du Golf. L’ensemble du surplus a été 
affecté à certains dossiers lors de la séance 
ordinaire du conseil du 25 mai. 

« On a des réserves pour certains dos-
siers, comme les élections. C’est quand 
même tout près de 250 000 $ qu’on doit 
amasser pour les prochaines élections. On a 
réservé de l’argent pour le programme 
d’investissement. Ce sont toutes des choses 
qu’on doit planifier pour qu’il n’y ait pas 
d’impact sur le compte de taxes. Le compte 
de taxes ne doit pas dépasser l’inflation. On 
a maintenu le cap jusqu’à maintenant. Oui, 
il y a de l’argent, mais il est déjà tout réservé. 
Que ce soit pour l’école ou pour le Golf, ça 
va prendre plus que 6 M$, on s’entend. On 
va avoir des stratégies à présenter aux 
citoyens quand on va avoir des ententes », 
soutient la mairesse Diane Lavoie. 

Les ventes de maisons qui se sont multipliées 
au cours de l’année 2020 ont bénéficié à la 
Ville qui a reçu des revenus supplémentaires 
de 1,2 M$ en droits de mutation.  
Photothèque | L’Œil Régional ©

Belœil présente un surplus de 6 M$
Sarah-Eve Charland | L’Oeil Régional
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NOUVELLES RÉGIONALES

C’est au tour de Daniel Couillard, biologiste 
de formation à la retraite, de se joindre 
au nouveau parti de Mont-Saint-Hilaire 
Mouvement Citoyen.  

M. Couillard s’est installé à Mont-Saint-
Hilaire il y a deux ans, après notamment 
avoir connu une carrière internationale 
dans le monde des affaires. Il est récipien-
daire de nombreuses distinctions liées à 
l’entrepreneuriat, à l’innovation et à l’expor-
tation dans le secteur des biotechnologies.  

L’aspirant candidat a été nommé ambas-
sadeur de la Faculté des sciences de l’UQAM 
et est membre du Cercle des ambassadeurs 
de l’Institut de tourisme et d’hôtellerie du 
Québec (ITHQ). M. Couillard est encore à ce 
jour conseiller scientifique et stratégique 
pour plusieurs PDG d’entreprises québécoi-
ses et internationales œuvrant dans le secteur 
des technologies environnementales.  

Mouvement citoyen assure que sa nou-
velle recrue est reconnue pour son sens de la 
collectivité, son écoute et son goût de l’enga-
gement. « Encore animé par l’énergie de 
l’entrepreneuriat, je veux être actif dans ma 
nouvelle communauté et je souhaite mettre 
à profit, pour cette dernière, ma vaste expé-

rience d’écologiste et d’homme d’affaires 
afin de contribuer au meilleur dévelop -
pement de Mont-Saint-Hilaire », déclare 
Daniel Couillard.  

Rappelons que Daniel Couillard se greffe 
à une équipe de candidats comptant aussi 
dans ses rangs Marcel Leboeuf, Hugo Gen-
dron, Jérôme Espirt et Sandra Napky.  D.B.

Daniel Couillard. Photo gracieuseté

Un sixième candidat 
dévoilé pour 
Mouvement citoyen

Le citoyen engagé Martin Robert se lance en politique en se présentant au poste de con-
seiller du district 7 des Bourgs. Il se joint à l’équipe Belœil, c’est nous!, dont le chef est le 
conseiller sortant Luc Cossette. 

Résident de Belœil depuis 2008, Martin Robert travaille comme courtier en assurance 
de dommages d’entreprises chez Chapdelaine Assurances. Il est impliqué auprès des Che-
valiers de Colomb et d’Opération Enfant Soleil. M. Robert a siégé deux ans au comité 
d’établissement de l’école au Cœur-des-Monts et a fondé la page Facebook Les Bourgs de 
la Capitale Discussions et Communications. Il a aussi milité auprès de la Ville concernant 
un meilleur encadrement de la problématique du radon dans les résidences.  S.-E.C.

Martin Robert, candidat aux élections
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OPINION

Dans son article du 26 mai, le journaliste Denis 
Bélanger nous annonçait que certaines municipalités 
de la région n’entendaient pas revoir leur règlement 
concernant la gestion des feux extérieurs. 

Parmi ces municipalités se retrouve la Ville d’Otter-
burn Park, dont l’inaction face à cette activité nuisible 
et polluante est incompréhensible! Incompréhensible, 
car au printemps 2020, le maire Denis Parent recon-
naissait, en conseil municipal, que les feux extérieurs 
étaient devenus problématiques sur le territoire de la 
Ville et qu’il entendait revoir la réglementation pour 
mieux encadrer cette activité. 

Voulant appuyer sa démarche, celui-ci décide à 
l’automne de la même année de tenir un sondage (mai-
son) en ligne où 67 % des participants estiment que le 
règlement en place est adéquat. 

Concernant ce sondage, il importe de mentionner 
qu’il était possible pour un ménage d’y participer à 
plusieurs reprises sur différentes plateformes (télé-
phone, tablette et ordinateur) permettant ainsi à ceux 
souhaitant le statu quo de biaiser le sondage. 

Se réfugiant derrière ce résultat, le maire Parent 
fait volte-face et affirme au printemps 2021, soit un 

an après avoir reconnu le problème des feux dans sa 
ville, qu’il n’entendait pas revoir le règlement d’ici les 
prochaines élections municipales. 

Il faut souligner que le règlement d’Otterburn 
Park sur les feux extérieurs n’est pas très restrictif 
et il permet à n’importe quel citoyen de faire un feu 
à tout moment de la journée, et ce, sept jours 
sur sept, canicule ou pas. Cette absence d’enca -
drement donne toute la latitude possible à ceux 
qui veulent se servir de leur foyer extérieur comme 
d’un incinérateur. 

En conclusion, je dois souligner le courage des 
élus de Longueuil qui ont récemment aboli les feux 
extérieurs sur leur territoire rejoignant ainsi les villes 
de Brossard, Saint-Bruno, Boucherville et Belœil qui 
ont toutes considéré que cette activité est une nui-
sance en secteur résidentiel. 

En espérant que les candidats aux prochaines 
élections à Otterburn Park sauront s’inspirer de ces 
municipalités pour revoir leur règlement sur les feux 
extérieurs et ainsi favoriser un environnement sain 
et agréable à leurs citoyens.  

 
Martin Savaria 
Otterburn Park

Feux extérieurs : 
une inaction incompréhensible

M. Guilbault a remporté la 2e place dans la catégorie Opinion pour 
son éditorial « Le Bleu et le mauve ». M. Dénommée a de son côté 
remporté la 2e place dans la catégorie Sports et loisirs pour son 
reportage « France Malo, artiste et femme accomplie ». 

« Avec l’éditorial “Le bleu et le mauve” ainsi que les textes et 
reportages qui ont entouré l’accident de la jeune Marjorie Lapointe 
sur la 116, je suis porté à croire que le journal a réellement eu un 
impact sur la prise de décisions, pense Vincent Guilbault. Avec les 
pressions de l’article, les commentaires des résidents et des automo-
bilistes et les questions incessantes de journalistes, je crois que nos 
décideurs se sont sentis un peu plus pressés d’agir dans le dossier. » 

En cette année difficile pour la presse, ces prix nous rappellent 
l’importance des hebdos locaux. « Il est parfois évident de penser 
que les journaux nationaux influencent l’agenda politique, ajoute 
M. Guilbault. Mais lorsque les gens de la région s’opposent à des 
travaux sur un terrain de golf, demandent des comptes pour la 
sécurité de nos rues ou veulent seulement obtenir des réponses de 
leurs élus, je suis persuadé que le journal joue un rôle primordial 
dans la communauté. Chaque semaine, nous tentons d’être au ser-
vice de nos lecteurs et des gens d’ici. » 

La directrice générale de L’Œil Régional, Johanne Marceau, a 
tenu à féliciter messieurs Guilbault et Dénommée pour cette recon-
naissance en profitant de l’occasion pour saluer les efforts de tous les 
artisans du journal. « Je suis très fière de notre équipe passionnée. 
Cette équipe qui permet de réaliser chaque semaine votre journal 
version papier et web de qualité, distribué gratuitement dans la  
Vallée-du-Richelieu. Merci à vous, chers lecteurs et annonceurs, de 
nous lire chaque semaine. » 

Présentés par l’organisme Hebdos Québec, les Grands Prix des 
Hebdos visent à mettre en lumière l’excellence du travail des jour-
nalistes et des artisans de la presse locale et régionale. Malgré la crise 
sanitaire, un total de 33 hebdos membres de l’association ont sou-
mis un record de 587 pièces dans 14 catégories à travers lesquelles 
83 finalistes se sont illustrés, dont 31 lauréats. 

Le journal tient aussi à féliciter ses collègues de DBC Communi-
cations, l’entreprise propriétaire de L’ŒIL, qui se sont aussi distingués 
dans plusieurs catégories. Félicitations à l’éditorialiste du Courrier de 
Saint-Hyacinthe, Martin Bourrassa, et aux journalistes Alain Bérubé 
(Pensée de Bagot) ainsi que Jean-Luc Lorry et Jennifer Blanchette 
(Courrier de Saint-Hyacinthe). 

Deux prix 
pour L’Œil 
Régional
L’équipe de L’Œil Régional est fière de féliciter son directeur 
de l’information Vincent Guilbault et son journaliste Olivier 
Dénommée, tous deux récipiendaires d’un prix dans le cadre 
des Grands Prix des Hebdos 2021.

Vincent Guilbault Olivier Dénommée
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NOUVELLES RÉGIONALES

Dans le domaine de la gestion de l’eau, la 
« bible » est le livre Vers une gouvernance de 
l’eau au Québec, qui stipule dans ses pre-
mières pages que les organismes de bassin 
versant (OBV) doivent « encourager les 
actions concertées pour trouver des solu-
tions concrètes […] soutenues par des 
équipes regroupant des agronomes ». 

Pourquoi le COVABAR n’a-t-il donc aucun 
agronome en exercice à son emploi? Le 
COVABAR dit faire affaire avec des agrono-
mes externes, à la carte lorsque nécessaire. 
Cette « façon de faire » soulève une problé-
matique majeure, soit qu’en recourant à des 
agronomes à la carte, il est possible que 
l’organisme ne se pose pas les bonnes ques-
tions au bon moment ou encore que des 
problématiques lui échappent, ce qui ne 
serait pas le cas avec un agronome perma-
nent. On peut aussi penser qu’il sous-estime 
ainsi l’impact de l’agriculture et de l’érosion 
des sols sur la qualité de l’eau du Richelieu. 

L’organisme présentait jusqu’à la fin 2020, 
sur son site web, des éléments négatifs liés à 
l’implantation de bandes riveraines pour pro-
téger l’eau, en soulignant qu’elles : 1) sont un 
repère de mauvaises herbes qui envahissent 
les cultures; 2) contaminent des semences;  
3) abritent une faune nuisible; 4) obstruent 
des fossés; 5) ne permettent aucun profit;  
6) demandent de l’entretien. Pourtant, si on 
veut assainir le Richelieu un jour, il est clair 
qu’il faudra un respect des bandes riveraines. 

Mais en publiant tous ces points négatifs rela-
tivement au respect des bandes riveraines, le 
COVABAR n’apparaissait ni neutre ni 
comme un défenseur de la « ressource Eau ». 

Le bassin versant du Richelieu semble par 
ailleurs faire face à une grave problématique 
d’érosion des terres agricoles et, pourtant, cette 
question est ignorée par le COVABAR. Avec 
un agronome à son service, la question serait 
certainement davantage soulevée par l’orga-
nisme. De plus, cette problématique va en 
croissant d’année en année en raison des 
changements climatiques, notamment parce 
que les précipitations sont plus intenses, aggra-
vées par le fait que de moins en moins de 
 cultures de couverture protègent nos sols et 
par une surfertilisation des terres agricoles du 
Québec (Louis Robert, agr.; « Pour le bien de 
la terre », 2021). Le lien entre l’érosion des sols 
et la qualité de nos cours d’eau semble direct.  

Dans la région, l’impact le plus notable 
pour la rivière Richelieu se passe sous nos 
yeux au Bassin de Chambly, qui semble 
actuellement en phase d’envasement hyper-
accéléré en raison de la grande quantité de 
sédiments de sols en provenance de son 
bassin versant, qui y décantent et s’y dépo-
sent plus que n’importe où ailleurs, en 
 raison de sa morphologie qui provoque un 
ralentissement énorme de son courant 
d’eau et donc une baisse colossale de sa 
capacité portante des sédiments en sus -
pension. En plus d’envaser le Bassin, ceci 
 favorise la prolifération d’algues, parfois 
toxiques (cyanobactéries, etc.). Cette consé-
quence directe a été observée par plusieurs 
plaisanciers et citoyens à l’été 2020. 

Avec les années, le Bassin de Chambly 
deviendra inévitablement un marécage  
si aucune mesure n’est prise de manière 

urgente. Ce merveilleux Bassin, site de 
reproduction d’une des espèces emblémati-
ques et en péril, le chevalier cuivré, est à ris-
que de disparaître comme plan d’eau 
récréatif tout comme cette espèce unique au 
Québec. Une étude scientifique pour définir 
plus précisément les paramètres de son ave-
nir devrait être commandée à un organisme 
compétent afin de mesurer l’étendue et la 
rapidité des dommages, tant au niveau éco-
logique (biodiversité) qu’économique.  

Il est par ailleurs urgent d’endiguer cette 
érosion si on veut conserver ou augmenter 
notre niveau d’autosuffisance alimentaire 
national, car un impact négatif sur les  
rendements des terres surviendra consé-
quemment, plus tôt que tard si rien n’est 
entrepris.  
Louis Lahaie 
B.Sc. Université McGill

Questions pour le COVABAR et l’impact sur l’érosion des sols

La rivière Richelieu. Photothèque | L’Œil Régional ©

OPINION
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NOUVELLES RÉGIONALES

Les enquêteurs du Service des enquêtes sur les crimes contre la personne de la Sûreté du Québec (SQ) ont effectué une série de perquisitions en lien avec le meurtre de Roland 
Duguay, dont le corps avait été retrouvé à Mont-Saint-Hilaire en juillet 2017. 

Meurtre de Roland Duguay : la SQ intensifie l’enquête

Un total de 16 perquisitions ont été effec-
tuées principalement dans des résidences 
de Montréal et Québec, mais également 
dans les régions de la Montérégie, de 
l’Estrie et de la Mauricie. Ces interven-
tions sont survenues trois jours après 
que les enquêteurs ont effectué à Mont- 
Saint-Hilaire une reconstitution des 
déplacements de véhicules afin de valider 
plusieurs éléments d’enquête récupérés 
jusqu’ici, en plus de procéder à des prises 
d’images aériennes. Les policiers ont 
aussi rencontré à nouveau les résidents 
du secteur.  

Rappelons que le 29 juillet 2017, vers 
7 h 30, les policiers de la Régie intermunici-
pale de police Richelieu–Saint-Laurent 
avaient été appelés à se rendre dans un boisé 
situé près de l’intersection des chemins 
Rouillard et Authier, au pied du mont Saint-
Hilaire, à la suite de la découverte du corps 

de Roland Duguay. Des traces de violences 
avaient été décelées sur le corps. La victime 
était connue des services policiers. 

Selon La Presse, le meurtre de Roland 
Duguay pourrait être relié à l’assassinat d’un 
résident de Granby de 25 ans commis à 
Sainte-Julie.  

La police invite toute personne qui pos-
sède de l’information concernant cet 
homicide à communiquer avec la Centrale 
de l’information criminelle de la Sûreté 
du Québec au 1 800 659-4264.  
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NOUVELLES RÉGIONALES

Mont-Saint-Hilaire a franchi une étape de 
plus dans le projet de réfection du centre 
aquatique. Le règlement d’emprunt de 
6 M$ à cet effet ne sera pas soumis à un 
référendum, car aucun citoyen n’en a fait la 
demande dans les temps prescrits. 

Les citoyens avaient jusqu’au 27 mai pour 
envoyer une demande écrite de tenue de 
scrutin référendaire. Quelque 1496 deman-
des étaient requises pour forcer le référen-
dum. Notons que le processus d’approbation 
référendaire a été modifié en raison de  
la COVID-19. Auparavant, les citoyens 
devaient se présenter à l’hôtel de ville à une 
journée précise pour signer un registre.  

Le projet de réfection devrait entraîner 
une hausse de 1,49 % du compte de taxes 
des résidents. Pour le propriétaire d’une rési-
dence moyenne, cela représente un montant 
annuel de 39,38 $, et ce, sur une période de 
20 ans. 

La Ville a dû faire cet emprunt de 6 M$, 
car sa demande de subvention à un pro-
gramme provincial a été refusée l’an der-
nier. La Municipalité demeure à l’affût des 
différents programmes gouvernementaux. 
Le gouvernement fédéral a d’ailleurs 
annoncé la mise sur pied du Programme 

pour les bâtiments verts communautaires 
et inclusifs. Les organisations ont jusqu’au 
début juillet pour soumettre une demande.  

« La Ville de Mont-Saint-Hilaire dépo-
sera assurément une demande d’aide dans le 

cadre de ce programme et des démarches 
sont en cours à cet effet. Le projet de réfec-
tion du centre aquatique inclut des concepts 
d’économie d’énergie et de diminution 
d’empreinte environnementale. Nos équipes 

croient que ces mesures pourraient répon-
dre aux critères du programme », rapporte 
la porte-parole Julie Benjamin. 

Rappelons que le projet est estimé à un 
total de 10,7 M$ et que le 4,7 M$ restant 
proviendra de surplus réservés de la Ville. 
Cette dernière a jugé qu’une réparation 
serait beaucoup moins onéreuse qu’une 
construction neuve, dont la facture aurait 
pu grimper jusqu’à 30 M$. Les travaux 
devraient débuter prochainement et une 
ouverture aux baigneurs est visée pour 
l’automne 2022. 

Le bâtiment sera refait et agrandi. 
Les deux bassins existants demeureront 
intacts, car ils étaient en bon état et cela 
permettra à la Municipalité d’économiser 
d’importants coûts. La Ville prévoit la 
réfection de l’enveloppe du bassin abritant 
la piscine et les vestiaires ainsi que l’agran-
dissement de la plage (sur céramique) 
pour maximiser l’espace.  

Une firme d’experts avait détecté des 
problèmes structurels importants pouvant 
menacer la sécurité des usagers et des 
employés, poussant la Municipalité à fer-
mer le complexe en novembre 2019. Les 
problèmes se situaient dans la partie la 
plus ancienne du bâtiment construit en 
1996. La partie neuve datant de la rénova-
tion et l’agrandissement de 2006 n’étaient 
pas touchés. 

Mont-Saint-Hilaire

Une ouverture aux baigneurs est visée pour l’automne 2022. Photo gracieuseté

Pas de référendum pour la piscine
Denis Bélanger | L’Oeil Régional
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EN VOITURE

Il est joli, on ne peut le nier. Surtout que, 
face au véhicule de première génération, il 
s’est considérablement modernisé. La réa-
lité cependant, c’est que le Buick Envision 
n’est pas exactement le plus excitant des 
VUS de luxe sur le marché. Il a de grandes 
qualités, mais rien qui ne le distingue réel-
lement de la masse.  

Malgré tout, on peut parler d’une évolution 
réussie. L’ancienne formule n’avait que peu 
de choses séduisantes en matière de style. 
Elle avait connu un fort succès en Chine – 
on le sait, les Chinois sont entichés de 
Buick –, mais n’avait pas réussi à percer 
notre marché. Il est, pour la petite histoire, 
le premier véhicule assemblé en Chine et 
vendu ici. Il y a été développé et continue 
d’y être fabriqué.  

Cette fois, on espère bien faire mieux 
avec une allure nettement plus dyna -
mique, une plateforme réussie et une 
 motorisation revue. Mais ne cherchez pas 
de grandes innovations sous le capot. 
Le moteur est nouveau. Il s’agit d’un 
 nouveau 4 cylindres turbocompressé de 
2,0 litres qui développe une puissance 
de 228 chevaux et produit un couple de 
258 livres-pied.  

Précisons-le tout de suite, c’est le seul 
moteur disponible, peu importe la version 
retenue. C’est aussi un moteur plus puissant 
que l’ancien par une trentaine de chevaux. 
Il s’agit aussi d’un quasi-jumeau du moteur 
du Cadillac XT4. Bref, une motorisation 
connue qui, sans être spectaculaire, est lar-
gement suffisante pour plaire aux amateurs 
de Buick.  

Même si on aurait aimé, peut-être, un 
choix de moteur selon la version, on ne peut 
se plaindre de ce véhicule et de la nervosité 
de ses accélérations. Le moteur bougonne 
un peu en accélération vive, mais il réussit 
quand même à atteindre son but. Non, les 

dépassements ne se font pas à la vitesse du 
son, mais ils sont largement suffisants pour 
le conducteur de ce type de véhicule.  

La direction est un peu surassistée, 
ce qui est le propre des véhicules dont la 
mission principale est le confort. Dans 
l’ensemble cependant, le Buick Envision 
procure une conduite correcte, sans sur-
prise et sans désagrément.  

L’habitacle est aussi un lieu agréable 
pour séjourner. L’espace y est intéressant, 
bien que similaire à celui du Encore GX 
pourtant plus petit en empattement. Le 
dégagement pour les jambes à l’arrière est 
sans reproche, et deux occupants pourront 
y prendre place avec grâce et aisance. 
Techniquement, une troisième place est 
disponible en deuxième rangée aussi, mais 
il faut bien avouer que les trois passagers 
arrière risquent de trouver la randonnée 
un peu exigeante.  

Un bon mot pour le système d’infodi-
vertissement qui, sans être le plus complet 
et le plus simple du monde, n’exige quand 
même pas de diplôme d’ingénierie pour 
être manié. Surtout, pas besoin de constam-
ment avoir les yeux rivés sur son écran 
puisque de nombreux boutons physiques 
permettent un contrôle serré.  

Certains éléments sont toutefois un peu 
déstabilisants. Ainsi, les cadrans apparaissent 
comme un peu vieillots. Et les matériaux ne 

sont pas toujours aussi raffinés qu’on le sou-
haiterait. Quoique, rappelons-le, Buick est le 
milieu de gamme de GM. Notre modèle 
d’essai, en revanche, était la version Avenir, 
la plus haut de gamme, et on se serait attendu 
à un peu plus.  

La conduite de cet ensemble est correcte, 
l’assemblage précis et sans reproche. Mais il 
manque un petit quelque chose à ce véhi-
cule pour vraiment se démarquer. Oui, il a 
du style. Et son châssis solide lui permet une 
manœuvre agréable.  

Mais les quelques jours passés à son 
volant ont constamment soulevé la même 
question : pourquoi me tournerais-je vers 
un Buick Envision plutôt, par exemple, 
qu’un Acura RDX? Ou, pour rester dans la 
même famille, qu’un Cadillac XT4?  

Son prix, 38 000 $ de base, peut être un 
incitatif. La réputation de Buick, et son luxe 
relatif, font aussi partie de l’équation. En 
matière de conduite cependant, il égale la 
compétition certes, mais ne la distance 
d’aucune façon.  

On peut donc le dire, le Buick Envision 
est un bon véhicule, offrant confort et 
silence de roulement. Il lui manque simple-
ment le petit quelque chose qui le rendrait 
différent. Ce petit quelque chose que l’on 
retrouve, par exemple, sur le plus petit 
Buick Encore GX, mais que le Envision ne 
parvient pas à mettre de l’avant.  

Photo General Motors du Canada 

Forces : 

- Style agréable  

- Puissance suffisante  

- Dégagement arrière  

Faiblesses :  

- Personnalité effacée  

- Moteur un peu grognon  

- Direction surassistée  

Fiche technique :  

Moteur : 4L 2.0 l  

Puissance :  228 hp @ 5000 tr/min 
(170 kW) 

Couple :  258 pi·lb @ 1500 – 
4000 tr/min (350 N·m)  

Alimentation : Turbocompressé  

Type de carburant : Ordinaire  

Transmission :  Automatique,  
9 rapports  

Rouage : Intégral  

Consommation :  9,6 l aux 100 km 
(observée)  

Prix : à partir de 38 000 $ environ

Fiche technique

Essai routier

Buick Envision : sobre personnalité

autos@cgocable.ca

Bouchard

MARC 
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La majorité des résidents de la rue Auclair, 
à Otterburn Park, accusent la Ville d’un 
manque de transparence et de communi-
cation entourant les travaux d’aqueduc et 
d’égout dans leur rue. Certains craignent 
que les travaux entrepris il y a environ 
trois semaines, et qui doivent s’étirer 
jusqu’à la mi-juillet, endommagent leur 
terrain, les forcent à revoir leur aménage-
ment paysager et, surtout, mettent en dan-
ger une trentaine d’arbres matures qui 
longent la rue.  

Otterburn Park procède à une réha -
bilitation des infrastructures d’égout et 
d’aqueduc sur plusieurs rues de la ville, 
notamment Pine, Auclair, Parkview, Rose, 
Desroches et des Bouleaux. Les travaux 
incluent notamment l’ajout de noues (fossé 
peu profond) sur les terrains des résidents, 
sur l’emprise de 14 pieds qui appartient à la 
Ville et qui borde la rue. L’idée est de per-
mettre un meilleur drainage de l’eau et de 
réduire l’écoulement de l’eau de pluie vers 
la rivière par le réseau d’aqueduc. 

La Ville confirme qu’au moins une 
dizaine d’arbres pourraient être abattus sur 
Auclair. « Parmi eux, des arbres malades ou 
qui sont vraiment situés de façon à ce qu’il 
soit impossible de faire autrement pour 

réaliser les travaux. Évidemment, la Ville 
mettra tout en œuvre pour en abattre le 
moins possible », a laissé savoir Véronique 
Darveau, porte-parole de la Ville. 

Opposition 
Un des résidents d’Auclair, Gilles Saindon, 
a fait circuler une pétition dans la rue qui 
a été signée par la majorité des propriétai-
res. Il accuse la Ville et l’entrepreneur de 
réaliser des travaux sans tenir compte de la 
particularité de la rue Auclair, soit la 
grande quantité d’arbres matures qui la 
bordent. « Si rien ne change, certains 
devront être abattus et plusieurs seront 
grandement affectés par la coupe de leurs 
racines », peut-on lire dans le texte de la 
pétition. Les résidents demandent donc à 
la Ville de revoir la nature des travaux. 

Les résidents se plaignent aussi du man-
que de communication de la Ville. Même si 
les travaux sont prévus depuis plus d’un an, 
la majorité des résidents ignoraient que ces 
travaux allaient se faire avant de voir les 
camions débarquer. « Personne ne savait 
qu’il allait y avoir des travaux. La veille, on 
nous a dit qu’on changerait les égouts et 
l’aqueduc. Mais on n’a jamais parlé des 
noues », ajoute M. Saindon. 

Dans une lettre envoyée aux élus muni-
cipaux, provinciaux et fédéraux, la résidente 
Monique Corbeil souligne que « la présence 
de ces noues vient changer drastiquement la 

configuration et le visuel de nos terrains : 
nous nous retrouverons soudainement avec 
un fossé en façade de nos terrains et une 
entrée de cour avec un ponceau qui limite 
l’accès à notre terrain ». Selon elle, la Ville 
aurait au moins dû tenir une séance d’infor-
mation sur la nature des travaux. 

Le coût des travaux de réhabilitation 
pour les rues Auclair, des Bouleaux, 
Desroches, Parkview, Pine et Rose est éva-
lué à 11,4 millions $. La Ville a adopté un 
règlement d’emprunt pour le montant. La 
Ville a aussi obtenu une subvention pro-
vinciale de 3,9 M$ dans le cadre du Fonds 
pour l’infrastructure municipale d’eau et 

de 500 000 $ pour l’installation des noues, 
grâce au Programme de soutien aux 
municipalités dans la mise en place 
d’infrastructures de gestion durable des 
eaux de pluie à la source (PGDEP). 

Selon le maire de la Ville, Denis Parent, le 
système de noues est incontournable à Otter-
burn Park, notamment pour l’obtention de 
la subvention du PGDEP. Concernant le 
manque de communication soulevé par les 
 résidents, le maire souligne que la Ville aurait 
peut-être pu en faire un peu plus. Mais il 
ajoute que les rues d’Otterburn Park sont 
maintenant faites comme ça depuis quatre 
ans. 

Travaux à Otterburn Park

Gilles Saindon explique que les travaux endommageront plusieurs arbres qui longent 
la rue Auclair. Photo Vincent Guilbault | L’Œil Régional ©

Les résidents craignent de perdre leurs arbres
Vincent Guilbault | L’Oeil Régional
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L’IMMOBILIER ET SES COURTIERS
AVEC UN COURTIER IMMOBILIER... C’EST MIEUX !

450 464-1000

450 467-1211
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Ce sont 753 personnes qui ont bénéficié 
cette année de la Clinique d’impôt pour 
personnes à faible revenu des Chevaliers 
de Colomb de Belœil. Le travail des béné-
voles a permis de récupérer autour de 1 M$ 
pour l’ensemble des utilisateurs. 

Les responsables de la Clinique ont préféré 
remplir les déclarations devant les gens au 
comptoir au lieu de procéder par dépôt 
de documents. Évidemment, les mesures 
sanitaires et de distanciation ont été appli-

quées. Il n’y a toutefois pas eu de clinique 
mobile et tout le travail s’est fait à la salle 
des Chevaliers de Colomb. 

« Plusieurs personnes nous ont dit que 
c’était extraordinaire d’avoir fait ça en face à 
face. J’avais consulté mes bénévoles et ils 
se sentaient à l’aise de procéder ainsi. Les 
variants nous ont fait peur à un certain 
moment, mais ça nous a obligés à être encore 
plus rigoureux. Nous n’avons eu aucun cas 
[de COVID-19]. Je suis bien contente », 
explique la chef de projet Nancy Bélanger. 

Cette dernière a pu compter sur 17 béné-
voles pour l’aide à l’impôt et 10 pour l’accueil. 
« Nous n’avons perdu personne de l’année 

dernière malgré la COVID-19. Nous avions 
une très belle équipe qui s’occupait des gens 
comme si c’étaient des membres de leur 
famille. Il allait de leur mandat d’aider les 
bénéficiaires à récupérer le plus d’argent pos-
sible en posant des questions pointues. » 

Il s’agissait de la troisième année d’opé -
ration de la Clinique des Chevaliers de 
Colomb, et la deuxième en temps de pandé-
mie. « L’année dernière a été plus difficile, car 
nous étions dans l’inconnu le plus total. Cette 
année, nous savions dans quelle direction 
nous nous en allions », ajoute Mme Bélanger. 

Comme chaque année, une contribution 
volontaire de 10 $ était suggérée pour ce 
service offert gratuitement. La Clinique a 
permis de récolter environ 6500 $ en dons. 

Présidente d’honneur depuis les débuts 
de la Clinique, la directrice générale de 
L’Œil Régional, Johanne Marceau, s’est 
associée avec un plaisir renouvelé à cette 
importante initiative. « Je suis fière de 
m’engager auprès de l’équipe très profes-
sionnelle, mais surtout au grand cœur,  de 
la Clinique d’impôt. Bravo à tous ces béné-
voles et aux Chevaliers de Colomb qui 
viennent en aide à ceux qui ont besoin 
de ce coup de pouce financier. » 

Un nouveau chef de projet 
Lise Bélanger en était à sa troisième et der-
nière année comme chef de projet. Elle 
 laissera ainsi sa place, mais assure qu’elle 
donnera un coup de main pour assurer une 
transition en douceur. « J’avais dit que je 
donnais trois ans, lesquels ont été remplis. Je 
suis quand même contente de tout. » 

Mme Bélanger aurait aimé mettre en 
place un projet pilote pour impliquer les 
jeunes dans la Clinique, mais la pandémie 
a empêché sa mise sur pied. Elle en fera 
toutefois la suggestion à son éventuel suc-
cesseur. « C’est une idée qui permettrait 
aux jeunes de prendre conscience de la 
valeur de l’argent. »

La chef de projet de la Clinique d’impôt, Lise Bélanger, entourée du Grand Chevalier Claude 
Lebrun et de la directrice générale de L’Œil Régional et présidente d’honneur de l’initiative, 
Johanne Marceau. Photo Archives | L’Œil Régional ©

Plus de 700 personnes ont fait 
appel à la Clinique d’impôt
Denis Bélanger | L’Oeil Régional
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Le conseil d’administration de La  Maison 
amérindienne demande for mellement 
à Mont-Saint-Hilaire de changer le 
nom du parc de l’Érablière-Cardinal, 
nommé en hommage à l’ancien pro -
priétaire des lieux Maurice Cardinal. Le 
 dossier a d’ailleurs été soumis au comité 
de patrimoine et toponymie de Mont- 
Saint-Hilaire. La situation chagrine 
 énormément le fils de feu M.Cardinal, 
Gilles Cardinal, qui souhaite conserver 
la mémoire de son père. 

Le parc est situé sur la montée des Trente à 
côté de La Maison amérindienne. Maurice 
Cardinal, également un ancien conseiller 
municipal de Saint-Hilaire-sur-Richelieu 
et de Mont-Saint-Hilaire, a été propriétaire 
de l’érablière de 1953 à 1989. Après s’être 
départi de la propriété, M. Cardinal a 
 continué d’exploiter la salle de réception 
jusqu’en 1995. 

Un nom inapproprié 
La Maison amérindienne suggère de retirer 
simplement le patronyme Cardinal pour 
que l’endroit soit rebaptisé parc de l’Éra-
blière. Parmi les arguments évoqués par les 
administrateurs, on retrouve le fait qu’une 
rue de Mont-Saint-Hilaire porte déjà le 
nom Cardinal. 

Les membres du conseil d’adminis -
tration affirment aussi que le nom de 
M. Cardinal était inapproprié pour le parc 
en question. Ils qualifient M. Cardinal « de 
fossoyeur » du parc « puisqu’il ne s’est 
jamais préoccupé de sa préservation ». « Il 
l’a vendu à des développeurs immobiliers, 
José Lobato et André Potvin, qui voulaient y 
faire un lotissement de plus de 80 maisons 
avant que la Ville, à la suite des pressions des 
citoyens, ne le rachète », peut-on lire dans 
un extrait d’une résolution de La Maison 
amérindienne signée par son président, 
Richard Ruest. 

Les membres du CA affirment aussi 
que le maire Yves Corriveau a fait changer 
le nom du parc pour respecter une pro-
messe électorale à un ami. Une prétention 
basée sur commentaire en ligne fait dans 
le cadre d’une consultation publique par 

Gilles Cardinal affirmant que trois maires 
lui avaient promis d’honorer son père. 

M. Corriveau a réfuté l’allégation et 
souligne l’impartialité du comité de topo-
nymie. « Ils lancent une fausse rumeur 
pour tenter de discréditer la première 
décision du comité de toponymie. Malgré 
ce qu’ils croient, j’aimerais rappeler à la 
population que les comités municipaux 
sont indépendants. Les citoyens qui les 
composent ont été choisis selon leurs 
compétences et non selon leur affiliation 
politique. Ce sont des comités hautement 
compétents. Leurs analyses sont justes et 
les critères sont respectés. » 

Une recommandation émanera de 
l’analyse du comité de patrimoine et de 
toponymie de Mont-Saint-Hilaire. Mais 
ce sera aux élus de déterminer l’issue du 
dossier. Il est arrivé dans le passé que la 

majorité des élus rejette une recomman-
dation d’un de ses comités citoyens. 
Notons qu’un seul élu, Jean-Pierre Brault, 
siège au comité, en compagnie de plu-
sieurs citoyens, dont Antoinette Leroux de 
Patrimoine hilairemontais ainsi qu’Alain 
Côté de la Société d’histoire de Belœil–
Mont-Saint-Hilaire. 

Reconnu depuis 2014 
La demande de changement de nom sur-
vient plus de six ans après que la Commis-
sion de toponymie du Québec a officialisé le 
nom du parc le 9 septembre 2014. Les 
démarches de changement de nom avaient 
commencé à la fin de l’administration du 
maire Michel Gilbert. 

Le comité de toponymie de Mont-
Saint-Hilaire avait recommandé, à sa réu-
nion du 31 octobre 2013, de donner au 

lieu public le nom de parc de l’Érablière-
Cardinal. La décision a été entérinée le 
11 novembre suivant par un conseil 
municipal nouvellement élu. Quatre élus 
de l’époque sont toujours en place, soit le 
maire Yves Corriveau et les conseillers 
Jean-Pierre Brault, Sylvain Houle et Emile 
Grenon Gilbert. Ce dernier avait appuyé 
la résolution à cet effet. 

Pétition pour préserver le nom 
De son côté, Gilles Cardinal se désole de 
voir le nom de son père être entaché par la 
démarche de La Maison amérindienne. 
« Mon père en a fait beaucoup plus que 
n’importe qui pour l’érablière. Il a aidé beau-
coup de monde. » Selon M. Cardinal, les 
possibilités d’exploitation du terrain étaient 
limitées à l’époque pour son paternel, ce qui 
l’a mené à tâter le terrain du côté de déve-
loppeurs. 

Gilles Cardinal a déposé à la Ville en 
début d’année une pétition de 15 signatai-
res, tous des résidents de la montée des 
Trente, demandant le maintien du nom 
actuel. « La famille Cardinal est présente à 
Mont-Saint-Hilaire depuis cinq généra-
tions. De plus, cette cabane à sucre est 
l’héritage des traditions québécoises 
depuis plus de 100 ans », peut-on lire dans 
le texte de la pétition. 

Affiche qui se fait attendre 
En dépit du changement de nom, l’affiche 
située près de l’espace vert et à l’entrée de La 
Maison amérindienne contient toujours 
l’ancienne appellation, soit le parc de l’Éra-
blière. Ce n’est toutefois pas une enseigne 
de la Municipalité. Gilles Cardinal avait 
tenu des représentations auprès de la Ville 
pour que la situation soit corrigée, mais le 
tout ne s’est jamais concrétisé. 

Mont-Saint-Hilaire travaille d’ailleurs 
sur un plan directeur de signalisation qui 
prévoit entre autres l’uniformisation de 
l’affichage dans les parcs municipaux. 
« Ce sera donc le nom officiel au moment 
de procéder qui y sera affiché. Si le nom 
fait encore l’objet de discussions au 
moment de procéder, il sera possible de 
reporter à une phase ultérieure, et ce, afin 
d’éviter de devoir refaire le travail peu de 
temps après », explique la porte-parole 
Julie Benjamin. 

L’affiche de La Maison amérindienne n’indique pas le nom officiel du parc, qui demeure 
à ce jour le parc de l’Érablière-Cardinal. Photo François Larivière | L’Œil Régional © 

Brouhaha autour du nom du parc de 
l’Érablière-Cardinal
Denis Bélanger | L’Oeil Régional

NOUVELLES RÉGIONALES
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NOUVELLES CULTURELLES

Écrite par Jasmine Dubé, L’arche de Noémie 
traite de la réalité des réfugiés climatiques 
et de guerre dans le cadre d’une pièce de 
théâtre jeunesse. C’était pertinent à sa créa-
tion il y a 25 ans, ce l’est toujours autant 
depuis que Jean-François Guilbault de 
L’Arrière Scène s’y est penché et ce l’est 
encore plus avec la réalité de la dernière 
année. Après quelques reports, la pièce a 
enfin été présentée en grande première 
dimanche au Centre culturel de Belœil. 

Seule dans sa barque à la suite d’une tempête 
qui a tout détruit, Noémie survit avec quel-
ques vivres, un oiseau en cage et les souvenirs 
de sa vie d’avant. Le metteur en scène Jean-
François Guilbault a voulu transformer ce 
monologue en texte à quatre voix originaires 
des quatre coins du monde. « Les quatre 
 versions de Noémie ont toutes leurs propres 
origines, leur propre personnalité et s’adres-
sent à une différente tranche d’âge », explique 
celui qui s’est avoué ébranlé par l’image tragi-
que du jeune Alan Kurdi, ce jeune migrant 
syrien retrouvé noyé en 2018. Pour lui, L’arche 
de Noémie est une pièce sur la résilience et les 
différentes tempêtes que traverse Noémie 
représentent les crises d’anxiété que de plus 
en plus de jeunes vivent au quotidien. « Et la 
pandémie m’a forcé de mettre plus d’espace 

entre les Noémie, ce qui ajoute à l’effet 
d’isolement », note le directeur artistique de 
L’Arrière Scène. 

Depuis la première mondiale, Jean-
François Guilbault a récolté quelques 

commentaires de jeunes qui ont assisté au 
spectacle. Plusieurs jeunes ont eux-mêmes 
fait un lien entre les défis de Noémie et les 
crises d’anxiété qu’ils peuvent vivre, signe 
que le spectacle a bel et bien atteint sa 

cible. Le metteur en scène croit que la 
pièce pourra résonner très fort lorsqu’elle 
sera présentée en tournée dans des sec-
teurs avec un fort taux de population 
immigrante. « Les comédiennes disent des 
mots dans leur langue maternelle. On peut 
donc entendre de l’arabe, du cantonais et 
du créole. À Belœil, on a encore un public 
majoritairement blanc, mais je crois qu’à 
Montréal-Nord par exemple, le fait 
d’entendre quelqu’un parler en créole au 
théâtre va en accrocher plusieurs dès le 
début de la pièce. » 

Optimisme prudent 
Jean-François Guilbault peut donc dire 
« mission accomplie » pour L’arche de 
Noémie et déjà commencer à penser à la 
prochaine création originale de L’Arrière 
Scène, basée sur des textes de Serge Marois, 
fondateur de la compagnie. Le processus est 
encore embryonnaire, mais on pourrait 
voir le résultat sur scène dès l’automne 2022 
ou l’hiver 2023. D’ici là, L’Arrière Scène 
doit encore composer avec un calendrier 
chamboulé puisque la programmation 
2021-2022 ne sera dévoilée qu’à l’automne. 
Malgré son optimisme, le directeur artisti-
que ne prévoit pas un retour complet à la 
normale dans les salles de spectacle avant 
l’hiver prochain. Il continue de suivre l’évo-
lution des directives de la santé publique 
d’ici les prochains mois. 

L’Arrière Scène

La nouvelle version de L’arche de Noémie met en scène quatre Noémie, jouées par Lamia 
Benhacine, Tracy Marcelin, Claudia Chan Tak et Marilyn Daoust (absente sur la photo). 
Photo Suzane O’Neill

L’arche de Noémie, l’humanité à la dérive
Olivier Dénommée | L’Oeil Régional
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NOUVELLES CULTURELLES

L’auteur-compositeur-interprète belœillois Raff Pylon s’était fait un peu plus discret 
depuis la sortie de sa chanson « Christmas in California » en duo avec le rappeur 
Snoop Dogg, mais le voilà qui a dévoilé le 21 mai son nouveau single, « Feels Like 
 Forever », accompagné d’un vidéoclip.  

Le clip de cette chanson, une « break-up song » pop très efficace, met en vedette 
deux versions du chanteur – celle que l’on connaît bien depuis les dernières années et 
une avec des cheveux plus longs et une barbe mal rasée – et Megan Guénard. La vidéo, 
disponible sur la chaîne YouTube de Raff Pylon, a déjà été vue plus de 720 000 fois.  
Photo capture d’écran

Dans le cadre du 15e festival d’arts vivants OFFTA, le projet Angélus, un vieux camion 
laitier muni de haut-parleurs sillonnant plusieurs villes entre Québec et Montréal, se 
fera entendre le mercredi 2 juin dans les rues de Belœil! Deux acolytes conduisent le 
camion qui diffuse des performances sonores, conçues pour être attrapées au vol, 
piquer la curiosité des passants et s’immiscer furtivement dans le quotidien des gens 
qui auront la chance de croiser leur route. D’ailleurs, l’heure et les lieux où il sera pos-
sible de croiser Angélus sont gardés secrets par les artistes pour garder la surprise 
jusqu’à la fin.  Photo Cloé Surprenant

OFFTA : Angélus de passage à Belœil

Une nouvelle chanson 
pour Raff Pylon
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CARTES PROFESSIONNELLES

CARTE PROFESSIONNELLE

REPRODUISEZ  
VOTRE CARTE  

PROFESSIONNELLE

INFO : 450 467-1821

Collecte de sang à Saint-Basile 
Ce printemps, faites un don de vie 
pour aider les personnes qui ont besoin 
d’une transfusion de produits sanguins. 
Il est possible de planifier un don dès 
maintenant à la collecte de sang de la 
Ville de Saint-Basile-le-Grand, sous la 
présidence d’honneur du maire Yves Les-
sard, qui se tiendra le vendredi 4 juin, de 
13 h 30 à 20 h, au Centre civique Bernard-
Gagnon, situé au 6, rue Bella-Vista. 
L’objectif est d’accueillir 90 donneurs. 
Inscription obligatoire : 1 800 343-7264 
ou jedonne@hema-quebec.qc.ca. 

TVR9 – Assemblée générale 
La Télévision communautaire de la Vallée 
du Richelieu (TVR9) avise tous ses mem-
bres que l’assemblée générale annuelle se 
tiendra en ligne via la plateforme Zoom le 
mardi 29 juin à 15 h. Confirmer sa pré-
sence à l’assemblée au info@tvr9.org et 
indiquer son adresse courriel. Un lien 
Zoom sera envoyé la veille de la réunion. 
Toute personne intéressée à se joindre au 
conseil d’administration de TVR9 est 
invitée à soumettre sa candidature par 
courriel avant le 15 juin à info@tvr9.org. 
Infos : 450 464-7605. 

COMMUNAUTAIRE
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450 771-0677  /  514 875-1948  /  classees@dbccomm.qc.ca

L’HEURE DE TOMBÉE POUR LES PETITES ANNONCES EST LE LUNDI 13 H. 
Après cette heure, elles sont automatiquement reportées à la parution suivante.

AVIS AUX AN NONCEURS
L’Oeil Régional ne se tient pas fi nan ciè re ment res pon sa ble des er reurs ty po gra phi ques pou vant sur ve nir dans les tex tes pu bli ci­
tai res, mais il s’en ga ge à re pro dui re la par tie du tex te où se trou ve l’er reur. Le jour nal se ré ser ve le droit de re fu ser tou te pu bli ci té 
ne conve nant pas à sa po li ti que. Nos an non ceurs sont priés de pren dre note que tou tes les an non ces doi vent être pu bliées en 
confor mi té avec la Loi sur la pro tec tion du consom ma teur, ar ti cle 242, qui sti pu le: “Au cun com mer çant ne peut, dans un mes sa ge 
pu bli ci tai re, omet tre son iden ti té et sa qua li té de com mer çant.” Les an non ceurs sont priés de vé ri fier la pre miè re pa ru tion de leurs 
an non ces. No tre jour nal se rend res pon sa ble d’une seu le in ser tion er ro née. Tou te  cor rec tion à ap por ter ou tout re trait d’une pe­
tite annonce doit par ve nir au bu reau du jour nal avant 13 h, le lundi. Après ce mo ment, l’an non ce sera fac tu rée com me en ten du.

20 MOTSpar annonce

Le mot additionnel  
35¢ + taxes

Sauf exception rubrique 700 encans PRIX SUR DEMANDE

LES PETITES ANNONCES  
SONT PAYA BLES À L’AVAN CE

1065$

289, boul. Sir­Wilfrid­Laurier, Beloeil, J3G 4H2 oeilregional.com

V
O

S ETITES
NNONCES

LOCALESPAAPAP + TAXES 

1224$

IMMOBILIER À LOUER

IMMOBILIER À VENDRE

À VENDRE

SERVICES

VÉHICULES

PRIÈRES - REMERCIEMENTS

ENCANS

100   À partager
105   Bureaux - locaux
110   Chalets - Roulottes
115   Chambres
120   Condominiums
125   Garages - entrepôts
130   Lofts
135   Logements 1-1/2 - 2-1/2
140   Logements 3-1/2
145   Logements 4-1/2
150   Logements 5  -1/2 et plus
155   Maisons
160   Terrains à louer  

200   À revenus
205   Chalets - Roulottes 
210   Commerces - Édifices commerciaux
215   Condominiums - lofts
220   Fermes - Terres
225   Maisons à vendre  
235   Terrains

300   Ameublements - Électroménagers
305   Animaux
310   Antiquités
315   Articles de sports
320   Bois de chauffage
325   Machinerie et pièces agricoles
330   Matériaux de construction
335   Musique
340   Outillage
345   Ventes de garage
350   Divers

400   Amitiés - Rencontres
405   Astrologie
410   Construction - Rénovation
415   Cours - Formation
420   Entretien ménager
425   Événements - Voyages
430   Garderies
435   Occasions d’affaires
440   Offres d’emploi
445   Perdu - Trouvé
450   Santé
455   Services comptables - Impôts
460   Services divers
470   Recherche divers

500   Automobiles
505   Bateaux - Motomarines
510   Camions - Camionnettes - Vus
515   Motoneiges-Motocyclettes-VTT
520   Véhicules - Garages
525   Véhicules récréatifs

600   Prières - Remerciements

700   Encan

INDEX DES RUBRIQUES

BUREAU pour professionnel  
ou travailleur autonome,  
dans un centre réunissant  
des professionnels au  
service de la personne,  
temps plein ou temps  
partiel. Endroit professionnel,  
accueillant, calme, cha- 
leureux, salle d’attente,  
Internet, éclairé, chauffé  
climatisé, frigo/micro-ondes,  
petit four, stationnement.  
Centre professionnel des  
Patriotes, 892, Bernard- 
Pilon, McMasterville.
Info, Daniel:
514-266-3244

1 C H A M B R E  m e u b l é e  
pour travailleur seulement,    
toute équipée, McMaster- 
ville, 2 pas 116  et Marché  
IGA, près arrêt autobus.  
Libre maintenant. 120$/se- 
maine. 514-891-1853

CHAMBRE dans le motel  
tout-inclus, Wi-Fi, chambre  
économie 199$/sem. plus  
taxes. Chambre standard  
249$/sem. plus taxes. Ba- 
chelor 299$/sem. plus  
taxes. 450-467-2891

RÉSIDENCE du bord de  
l’eau, résidence familiale  
pour ainés, chambre à  
louer, tous les services in- 
clus. Crédit maintient à  
domicile. Infirmière sur  
place. Libre immédiate- 
ment. 450-252-5616

ENTREPOSAGE B.C.G.M.
Saint-Jean-Baptiste. 
Entreposage général, 
sécuritaire, grandes surfaces,  
mini-locaux et véhicules.  
450-464-2246.

HANGAR  40 x 80 pi .  
1200$/mensuel. Agricole  
seulement. Peut être  
l o u é  e n  p a r t i e .   
4 5 0 - 5 8 4 - 4 4 4 4  
vse@vsexports.com

PLUSIEURS grandeurs de  
locaux disponibles, 2e  
étage, prix compétitifs à  
St-Charles-sur-Richelieu.  
Chauffé, sécuritaire.
450-584-3546

1-1/2: 625$/mois,
Beloeil, tout inclus, chauf- 
fé/éclairé, cuisinière,
réfrigérateur, wi-fi, a/c. 
Libre  1er immédiatement,
514-895-5498.

3-1/2, 705$/mois, à Be- 
l o e i l ,  e a u  c h a u d e  
fournie, complètement  
rénové, plancher bois  
franc, porte-patio, as- 
censeur, près de tous  
services, idéal pour per- 
sonne retraitée,
références exigées, libre  
1er juillet. 450-446-6231.

MCMASTERVILLE.  4-1/2  
sous-sol duplex,  cour pri- 
vée. 2 stationnements.  
Proximité des services,  
pas d’animaux, 900$/mois.  
Enquête crédit. Libre 1er  
juillet. 514-730-5859

MONT-ST-HILAIRE 4-1/2   
Vue sur la montagne.  Ré- 
nové, ensolei l lé,  pour  
personnes tranqui l les,  
775$/mois. Libre  1er  
ju i l let .  Appelez Pierre  
514-622-4304

SAINT-BASILE,  26  La- 
france Est, 4-1/2 neuf, a/c,  
balayeuse centrale, sdb  
plancher chauffant,  2 sta- 
t ionnements. Libre 1er  
juillet  1100$/mois. Enquê- 
te de crédit.
514-715-4197.

LOGEMENT de 3 cham- 
b r e s  à  c o u c h e r .  
Résidence Justine-Tru- 
deau, 15, rue Daragon,  
Saint-Basile-le-Grand.  
Le logement doit être oc- 
cupé par une famille  
avec au minimum 2 en- 
fants. Cette famille doit  
satisfaire certains critè- 
res de revenu ainsi que  
de lieu de résidence.  
695$/mois, électricité  
non-incluse, disponible  
le 1er juillet 2021. Infor- 
mations: 450-464-3696

AGRICOLE seulement.  
Terrain pour jardinage,  
petit élevage, etc. 
Différentes grandeurs.
450-584-4444 ou
 vse@vsexports.com

ÉLECTROS Sylvain inc.  
Vente, service et 
réparation à domicile.  
Grand choix de réfri- 
gérateurs, cuisinières,  
laveuses, sécheuses et  
laves-vaisselle d’occasion  
disponibles en ma- 
gasin, avec garantie.  
Heures d’ouverture du  
magasin:  du lundi  au  
jeudi: 14h à 19h.
Vendredi,  samedi  et  
d i m a n c h e :  f e r m é .  
Ramassons appareils  
ménagers. 
450-795-3299.

ACHETONS antiquités: or,  
monnaie, oeuvres d’art re- 
connu: Ayotte, Barbeau,  
Beaulieu, Bellefleur, Bol- 
duc,  Bonet ,  Borduas,  
Cantin, Clark, etc.
François: 514-891-0699
tableauxantiques@gmail.com

BOIS de chauffage sec,  
100% de première qualité,  
érable, merisier et hêtre.  
100$/corde, 16 pouces. 
Livraison possible. Aussi  
disponible; bois de cam- 
ping pour feux extérieurs. 
450-278-9243

BOIS franc, 120$ la corde,   
livraison gratuite 4 cordes  
et plus,St-Hyacinthe, So- 
rel, Beloeil et Saint-Hilaire   
Frais de livraison si moins  
de 4 cordes ou hors cer- 
cles. Luc Leblanc
 450-230-2106.

VENTE de garage inté- 
rieure, dimanche le 6  
juin, 10h à 16h, au 225,  
rue Saint-Jean-Baptiste  

à  B e l o e i l .  I n f o s :  
514-386-6945. 
Beaucoup d’articles à  
vendre. Décorations de  
tous genres. Venez voir!

CABANONS 
450-632-0007

10’x12’:  4,300$.
10’x16’:  5,175$
12’x16’:  5,900$.
15’x20’:  8,800$.
15’x30’:  11,250$.
Autres grandeurs disponibles.  

Livraison  et  installation 
gratuites. 

#RBQ:8213-9338-04

CONTACTS et rencontres.  
Service#1 au Québec!  
Conversations, rencontres  
inattendues. Goûtez la dif- 
férence. Appelez:
438-899-7001 ou depuis  
votre cell.: (carré)#6920. 
www.lesseductrices.ca

GENTILHOMME  cherche  
Femme pour relation A-A- 
A. Bienvenue: Célibataire,  
Séparée, Divorcée, Veuve.  
Téléphone seulement
Rock. 514-826-2170 
P.S. Bienvenue: Louise G.

ANA Médium, spécialiste  
des questions amoureuses  
depuis 25 ans. Le secret  
des rencontres positives,   
réponses précises et da- 
tées. 514-613-0179

ATTENTION! Rénovations  
F. Charbonneau. Finition  
sous-sol, plafonds suspendus,  
planchers flottants, patios,  
“deck”. Travail professionnel.  
Prix imbattables.  Estimation  
g r a t u i t e .    L i c e n c e  
R.B.Q.8263-8222-25
François: 514-236-9308.
francoischarbonneau@videotron.ca

PEINTRE  d ’expér ience,  
rapide, propre, minutieux.  
Réparation joints. Références.    
RBQ: 3134-8782-18.
Jean-Marc Larose:
514-297-7164.

PEINTRE résidentiel  d’ex- 
périence. Travail minutieux  
et de quali té assurée.  
R B Q :  8 3 4 9 - 5 1 2 7 - 4 9 .  
Contactez Michel Martel  
au: 514-983-4067.

P L Â T R I E R S - P E I N T R E S   
retrai tés,  compagnons  
C.C.Q. disponibles à tra- 
vailler pour particulier ou  
contracteur en rénovation.  
Michel: 514-233-6951

SABLAGE de planchers,         
pose, réparation, teinture,     
sablage d’escaliers. Fini- 
tion sans odeur. Estimation  
gratuite.  450-653-3109
p l a n c h e r s d u c l o s . c o m     
R.B.Q:  5735-6396-01

À la Résidence 
Ensoleillée de Beloeil   

recherchons
 Homme à tout faire
1 à 2 jours/semaine  

Bienvenue aux 
pré-retraités et retraités.  

Contactez 
Mme Baron:  

450-464-4849

À la Résidence 
Ensoleillée de Beloeil  

Recherchons
Employée de bureau:

Service à la clientèle, 
téléphone, rendez-vous,  
faire visiter les lieux, au- 

tres tâches connexes
1 à 2 jours/sem. 

 Contactez  
 Mme Baron:  

450-464-4849
Bienvenue

Pré-retraités.

À la Résidence 
Ensoleillée de Beloeil  

Urgent!!!
Aide-Générale

18h00 à 20h30, 
Bienvenue étudiants ou  

personnes retraités.
Bonne nouvelle, aucun  
cas de Covid-19 jusqu’à  

maintenant
 Contactez  

 Mme Baron:  
450-464-4849

À la Résidence 
Ensoleillée de Beloeil  

Bonne nouvelle pas de  
COVID-19
Urgent!!

Aide à la cuisine
8h30 à 11h30 ou

 à discuter. Possibilité de  
plus d’heures

 Contactez  
 Mme Baron:  

450-464-4849

CHERCHE personne re- 
trai tée pour entret ient  
paysager. Environ 10h/se- 
maine. 450-464-3115 ou
514-973-3115.

COMMIS comptable, 3 à 5  
ans d’expérience: tenue de  
livre, 2 jours/semaine ou à  
discuter, connaissance lo- 
giciels: Sage, Excel, Word.  
Poste permanent, soutien  
administratif au comptable,  
autres tâches connexes. 
sylvie91273110@outlook.com

CONCIERGE, préposé à  
l’entretient bâtisse com- 
merc ia le .  3  à  5  ans  
d’expérience, poste per- 
manent, temps plein ou  
partiel, permis de conduire  
valide, tonte pelouse, dé- 
neigement trottoir,
entretient intérieur et exté- 
rieur des bâtiments.
Réparation mineure, élec- 
tricité, plomberie, peinture,  
autres tâches connexes.  
jacques91273110@outlook.com

E M P L O Y É ( E )  r e c h e r - 
ché(e):
opérateur de machine
distributrice, 2 à 3
jours/sem., expérience
non nécessaire. Idéal per- 
sonne semi-retraité ou  
retraité en bonne forme  
physique. 514-567-1718  
ou 514-262-8788.

FEMMES de chambre  
demandées. 

Hôtel Saint-Hyacinthe 
weekends obligatoires 
Expérience un atout.

Contactez 
Mme Nathalie Benfeito  

Entre 9h et 15h.  
450-464-3176

LIVREUR(E)S demandés  
pour livraison d’appareils  
ménagers, à temps partiel,  
mardis soir et jeudis soir  
(maximum 10h/semaine).  
Posséder permis conduire  
valide. Tél.:450-795-3299

PERSONNES minutieuses  
pour contrôle de qualité,  
déballage et préparation  
de commande. Expérience  
en TRICOT ET COU- 
TURE. Bonne condition  
physique. Petite entreprise  
de distribution de produits  
artisanaux près de Mont  
St-Hilaire. Ambiance fami- 
liale agréable. 1 poste de  
préposé(e) à temps partiel,  
2 à 3 jours/sem. et 1 poste  
de responsable à temps  
plein, 4 à 5 jours/sem.  
Bienvenue aux retraités et  
aux personnes parlant ES- 
PAGNOL. Merci de nous  
envoyer votre cv au 
info@pachamamacanada.com.

RECHERCHE  homme à  
tout faire avec expérience  
en menuiserie, charpente- 
rie pour rénovations tout  
genres. Autonome, tra- 
vaillant et fiable. Permis de  
conduire. 514-926-1758

SECTEUR 
Saint-Marc-sur-Richelieu  

Besoin personnel 
pour préparation 
fruits et légumes  

20-30heures/semaine.  
Confection de conserves  

Travail manuel. 
CV: luci.guy@gmail.com 

ou
Lucie:  438-888-0773.

URGENT!! 
St-Mathieu-de-Beloeil.  

Travail de bureau/ 
Technicienne comptable 

1 à 2 jours/semaine. 
Bonne maîtrise 

 Simple comptable, Ex- 
cel, Word, retraits 

directs sur Accès-D, 
autres tâches connexes.  

Bienvenue 
travailleur autonome.

514-237-7862 
450-464-4849

À domicile, soins des pieds,   
service   professionnel   
(retraités et diabétiques),  
Marie-Claire,  infirmière  
auxiliaire, 450-446-4167.

PRODUITS Naturels  
Gerbex  inc .  Ge lée  
r o y a l e  4 0 0 m g  2 4  
ampoules.  Ginseng  
d e  C o r é e  4 0 0 0 m g   
2 4  a m p .  O n g u e n t  
Rhumatismale 215g.
Gér i ton  500ml .  l e  
groupe B.  Produits  
Gerbex  inc .  7345,  
boul.  Laframboise,  
Saint-Hyacinthe, QC  
J 2 R  1 E 3 ,  
450-796-5868.
Visitez notre site Internet:
www.gerbex.qc.ca

514-266-1044 Ramassons  
de la cave au grenier.  
Meubles, bibelots,  etc.  
(SVP en bon état), gratui- 
tement. Marc.

À Domicile. Réparation: 
ordinateur, TV, DVD, vidéo  
téléphones,  radio/son..,    
caméra. Vente d’ordinateurs  
Estimation gratuite. Travail  
garanti. Expérience imbat- 
table. Prix compétit i fs.  
450-467-5259.

COUTURIÈRE  Diplômée,  
25 ans d’expérience, offre  
services pour altérations de  
t ous  gen res .  My r i am:  
450-467-2107.

DONNEZ une seconde vie  
à vos arbres atteint par  
l’agrile du frêne. 
danielvincentbernard.com  
Sculpture sur frêne.
514-473-6004

FINANCEMENT hypothé- 
caire privé et automobiles  
à vendre. Aucun cas refu- 
sé, léger dépôt. Conditions  
de financement flexible.
Financement Brisson
1-866-566-7081 
www.automobilebrisson.com

Grand ménage / après  
rénos / fumeurs, lavage   
de vitres.  Service pro- 
f ess ionne l .  Se rv i ce  
d’entretien Luc Lambert:  
514-771-0429.
www.luclambert.com
luclambert@gmail.com

HOMME à tout faire, pein- 
ture int./ext.. Spécialité:  
Salle de bain haut de gam- 
me, plancher chauffant,  
flottant, bois franc et céra- 
m i q u e ,  p l o m b e r i e ,  
couverture en bardeau, ré- 
sidentiel seulement.  Prix  
très compétitif, estimation  
gratuite. 40 ans d’expé- 
rience. Tél.: 514-219-2974

PETITS travaux, tirage de  
joints et peinture. Estima- 
tion gratuite. Beloeil et  
environs. Demander Chris- 
tian 450-271-2695 ou
450-883-7715

SOLUTIONS à l ’endette- 
ment.  Laissez-nous vous  
aider. Un versement/mois.  
7/7, 8h à 20h. MNP Ltée,  
Syndics autorisés en insol- 
vabilité. 514-839-8004.

ACHAT Autos Camions,   
pour pièces ou route  Paye  
40$ à 3000$ COMPTANT.  
Mario: 514-497-4913.

105 BUREAUX / LOCAUX  

115 CHAMBRES  

125
GARAGES /
ENTREPÔTS  

135
LOGEMENTS

1 1/2 - 2 1/2

140
LOGEMENTS

3 1/2

145
LOGEMENTS

4 1/2

145
LOGEMENTS

4 1/2

150
LOGEMENTS

5 1/2 ET PLUS

160 TERRAIN À LOUER

300
AMEUBLEMENTS /
ÉLECTROMÉNAGERS

310 ANTIQUITÉS

320 BOIS DE CHAUFFAGE

345 VENTES DE GARAGE

350 DIVERS

400 AMITIÉ / RENCONTRES

405 ASTROLOGIE

410
CONSTRUCTION / 
RÉNOVATION

440
OFFRES 

D’EMPLOIS

440
OFFRES 

D’EMPLOIS 440
OFFRES 

D’EMPLOIS

440
OFFRES 

D’EMPLOIS

450 SANTÉ

460 SERVICES DIVERS

460 SERVICES DIVERS

500 AUTOMOBILES

PENSEZ VERT !

RECYCLEZ-MOI, 
après m’avoir lu !
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514 875-1948 ou 450 773-
6028 poste 247CARRIÈRES ET PROFESSIONS

ATTENTION! Besoin d’un  
véhicule. Problème crédit?  
Aucune enquête/crédit. Fi- 
nancement. Voiture,  
camion, camionnette. Lé- 
ger dépôt. Robert Cloutier  
Au to s : 4 5 0 - 4 4 6 - 5 2 5 0 ,  
514-830-0098,
1-888-446-5250,
www.robertcloutierautos.com

M.L.X.

M.L.

REMERCIEMENT au Sa- 
cré-Coeur de Jésus pour  
faveur obtenue.
J.C.

REMERCIEMENTS à  
Mère Teresa pour faveurs  
obtenues. M.B.

520
VÉHICULES
GARAGE

600
PRIÈRES
REMERCIEMENTS

600
PRIÈRES
REMERCIEMENTS

514 875-1948 
450 773-6028 poste 247 
emploi@oeilregional.com

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

514 875-1948 
450 773-6028 poste 247 
emploi@oeilregional.com

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

Affichez dans la section 

Carrières et Professions 

du journal.

À LA RECHERCHE D’UN 

NOUVEAU 
CANDIDAT ?

514 875-1948 

450 467-1821

emploi@oeilregional.com
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514 875-1948  /  450 773-
6028 poste 247  /  CARRIÈRES ET PROFESSIONS
514 875-1948 
450 773-6028 poste 247 
emploi@oeilregional.com

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

Affi chez dans la section

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

du journal.

À LA RECHERCHE D’UN

NOUVEAU CANDIDAT ?NOUVEAU CANDIDAT ?

514 875-1948 • 450 467-1821

emploi@oeilregional.com
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514 875-1948 ou 450 773-6028 poste 247CARRIÈRES ET PROFESSIONS

CARRIÈRES ET PROFESSIONS

AVIS
Le chef du Bloc québécois, Yves-François 
Blanchet, a été consacré lauréat du prix 
Louis-Joseph-Papineau 2021 par le Ras-
semblement pour un pays souverain 
(RPS). Institué en 2005, ce prix vise à 
honorer un parlementaire québécois qui 
s’est distingué par ses actes et son engage-
ment patriotique envers le Québec. 

L’événement a été présenté de manière 
virtuelle le 24 mai. Le chef du Bloc québé-
cois rejoint ainsi un prestigieux groupe 

Yves-François 
Blanchet, lauréat 
du prix Louis-
Joseph-Papineau

NOUVELLES RÉGIONALES

Claude Dubois était de passage dans la région 
pour l’enregistrement d’un épisode de l’émis-
sion Sucré salé, diffusée sur les ondes de TVA. 
M. Dubois a choisi de tourner l’émission 
entre les murs de l’église Saint-Hilaire pour 
son côté culturel, notamment en raison de la 
présence des œuvres du peintre Ozias Leduc 
et de l’orgue Casavant. 

Soulignons que Claude Dubois a sorti en 
février le coffret de trois disques Dubois 
solide, réunissant une cinquantaine de mor-
ceaux importants de son répertoire.  
Photo Robert Gosselin | L’Œil Régional ©

Claude Dubois en visite

de personnalités lauréates, dont René 
Lévesque, Jacques Parizeau, Pauline 
Marois et Gilles Duceppe. « J’accepte ce 
prix avec honneur et humilité. J’aimerais 
remercier les gens qui ne baissent jamais 
la garde pour notre idée souverainiste 
et dont les convictions ne ralentissent 
jamais », a déclaré Yves-François Blan-
chet. Le RPS a ainsi voulu souligner 
l’indéfectible engagement de M. Blanchet 
envers le pays du Québec, dont il défend 
avec force et justesse les intérêts sur la 
scène fédérale. 

C’est Jean-Martin Aussant, militant 
souverainiste, politicien et ami d’Yves-
François Blanchet, qui a présenté le 
 lauréat, revenant sur les étapes phares 
d’un brillant parcours personnel et 
 professionnel, notamment en tant que 
président de l’ADISQ, whip et ministre de 
l’Environnement sous le gouvernement 
Marois, puis chef du Bloc québécois. 

« Nous sommes peut-être dans le début 
d’un 3e cycle pour l’indépendance du Qué-
bec et nous avons la responsabilité de ne 
plus l’échapper. D’ici là, nous avons le 
devoir de défendre les intérêts du Québec à 
Ottawa et de continuer à faire des gains 
pour le Québec. Chaque petit moment 
construit la confiance des Québécois envers 
leur capacité de vivre, de réaliser, d’assumer 
leur indépendance nationale », a conclu 
le chef du Bloc québécois. 

M. Blanchet a également exprimé ses 
chaleureuses félicitations aux autres lau-
réats de la cuvée 2021. Il s’agit de Gérald 
Larose, ancien président de la CSN, pour 
le Prix Chevalier-de-Lorimier; Ensaf 
 Haidar, militante pour la libération de 
son conjoint Raïf Badawi, pour le Prix 
 Charles-Hindenlang; Sophie Stanké, jour-
naliste, comédienne et animatrice, pour le 
Prix Marie-Victoire-Félix-Dumouchel; 
Michel Rivard, auteur-compositeur-inter-
prète, pour le Prix Napoléon-Aubin; Paul 
St-Pierre Plamondon, chef du Parti qué-
bécois, pour le Grand Prix littéraire de La 
Presse québécoise; Robert « Bob » Sirois, 
ancien joueur professionnel et cofonda-
teur de la Fondation Équipe-Québec, 
pour le Prix Louis-Cyr. 

Yves-François Blanchet a été consacré  lauréat du prix Louis-Joseph-Papineau.  
Photo gracieuseté
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NÉCROLOGIE administration@oeilregional.com

index des décès

ARCHAMBAULT,  
Sylvio

1938-2021
Le 23 mai 2021,  

à l’âge de 82 ans,  
est décédé  
M. Sylvio 

Archambault, époux de 
Mme Pierrette Nault.

Outre son épouse, 
i l  l a i s s e  d a n s 

le deuil ses enfants Mario, Jocelyn 
(Alexandra) et Maryse (Jonathan), 
ses petits-enfants Bianca, Vincent, 
Lisa-Maryse et Tom ainsi que ses deux 
arrière-petits-enfants Jace et Livia. 
Il laisse également dans le deuil ses 
frères et sœurs, beaux-frères et belles-
sœurs, neveux et nièces ainsi que 
plusieurs autres parents et amis. En 
raison des circonstances actuelles, les 
funérailles auront lieu en toute inti-
mité. Vos témoignages de sympathie 
peuvent se traduire par un don à la  
fondation Mira. 

www.salondemers.com

ARCHAMBAULT, Sylvio (Beloeil)
DUBÉ, Yvon (Beloeil)
FAFARD, Réal
LARIVÉE, Eva (Mont-Saint-Hilaire)
LEBEL, Monique
LEBOEUF, Gérald (Beloeil)

DUBÉ, Yvon
1945-2021
Le 25 mai 2021,  
à l’âge de 75 ans,  

est décédé  M. Yvon 
Dubé, époux de 
Mme Madeleine 

Gagnon.

Outre son épouse, 
il laisse dans le deuil 
ses enfants Marc 

(Katia), Michel (Julie) et Dominique 
(Pierre), ses petits-enfants William, 
Alysson, Anthony, Zack, Raphael et 
Livia. Il laisse également dans le deuil 
ses frères et sœurs, beaux-frères et 
belles-sœurs, neveux et nièces ainsi 
que plusieurs autres parents et amis. 
En raison des circonstances actuelles, 
les funérailles auront lieu en toute 
intimité.

www.salondemers.com

FAFARD, Réal
1942-2021
Le 22 mai 2021,  

à l’âge de 79 ans,  
est décédé  

M. Réal Fafard, époux 
de Mme Claudette 

Lafrance.
 

Outre son épouse, 
il laisse dans le 
deuil ses fils Pierre 

(Chantale Carignan) et Vincent, ses  
petits-enfants Antoine (Hélène Poirier) 
et Étienne, ainsi que de nombreux 
autres parents et amis. Étant donné les 
circonstances actuelles, la famille se 
réunira en toute intimité. Vos marques 
de sympathie peuvent se traduire par 
un don à l’Arche Montérégie : 
https://www.larchemonteregie.org/fr/

contribuer/donate/campagne-de- 
don-annuelle/2448/

651, boul. Laurier, McMasterville

www.salondemers.com

LARIVÉE, Eva
1938-2021
Le 25 mai 2021,  

à l’âge de 82 ans,  
est décédée  

Mme Eva Larivée 
épouse de feu 

Raymond L’Heureux.

Elle laisse dans 
l e  d e u i l  s o n 
f i l s  S t é p h a n e 

L’Heureux (Sandra), son petit-fils 
Nicolas ainsi que ses arrière-petites-
filles Kelya et Mélania. Elle laisse éga-
lement dans le deuil son frère Roger, sa 
belle-sœur Louise ainsi que plusieurs 
neveux et nièces. En raison des circons-
tances actuelles, la cérémonie aura lieu 
en toute intimité.

www.salondemers.com

LEBEL, 
Monique
1938-2021

C’est à l’âge de 83 ans,  
le 3 mai dernier,  

que les multiples vies 
de notre maman 

se sont arrêtées après 
un séjour de 4 longues 

années au Centre 
Marguerite Adam 

de Beloeil.  

Avec tout ta dignité, ta détermination, 
ton courage, nous te remercions pour 
cette persévérance à t’être accrochée à 
la vie, peu importe les épreuves. Merci 
pour tout et maintenant, tu peux aller 
rejoindre ton époux, feu Robert Gagnon 
et ton fils, feu Gino Gagnon. Au revoir 
maman. Tes enfants, Hugues, Sylvie, 
Chantale et Nathalie Gagnon

www.salondemers.com

LEBOEUF, 
Gérald

1946-2021
Le 27 mai 2021,  
à l’âge de 74 ans,  

est décédé M. Gérald 
Leboeuf, conjoint 
de Mme Louisette 

Philippon.

Outre sa conjointe, 
il laisse dans le deuil 

ses enfants Patrick et Julie Leboeuf, sa 
petite-fille Mya Lafleur-Leboeuf, son 
beau-fils Stéphane Couture (Geneviève 
Lavoie) ainsi que ses beaux-petits-
enfants Elza, Guillaume, Justin et 
Olivier Couture, sa sœur Ghislaine et 
ses frères Ghislain (Diane Arbour) et 
Raynald (Marie-France Béloir), sa belle-
famille, ses neveux et nièces ainsi que 
plusieurs autres parents et amis.

www.salondemers.com

Nous offrons 
nos plus  
sincères
condoléances 
aux  
familles 
éprouvées



3
0
 -
 L

’O
e
il
 R

é
g

io
n

a
l 
- 
M

e
rc

re
d
i 2

 ju
in

 2
0
2
1

 

NOUVELLES SPORTIVES

La Ville d’Otterburn Park et le Club de 
canotage enterrent la hache de guerre. Les 
deux parties ont signé un protocole 
d’entente qui garantit à l’organisation 
sportive un hébergement de 20 ans au 
Centre culturel et communautaire de la 
Pointe-Valaine. 

Finalement, le Club de canotage ne paiera 
aucun loyer à la Municipalité. À un certain 
moment dans les négociations, un montant 
de 30 000 $ pour année avait été avancé. 

En revanche, le Club renonce à l’acte 
notarié du 7 décembre 1965 où l’organisme 
avait vendu le bâtiment à la Ville en retour 
d’un hébergement à vie. La validité de cet 
acte a été longtemps un point de mésentente 
entre les deux camps.  

Le Club de canotage chargera aussi une 
prime aux non-résidents pour toutes ses 
activités. Ce modèle d’affaires remplace 
ainsi la suggestion d’Otterburn Park d’une 
nouvelle entente intermunicipale de parti-
cipation financière entre les quatre plus 
grandes villes de la région. Les frais de non-
résident devront être versés à Otterburn 
Park seulement pour les activités assujet-
ties à l’entente, ce qui n’inclut toutefois pas 
les locations.  

« Nous toucherons les surprimes pour 
les activités non assujetties. Le montant 
additionnel ne sera facturé que dès 2022 
pour les activités déjà ouvertes. Il se peut 
que nous appliquions la hausse cet été pour 
les locations d’embarcations », explique un 
membre du conseil d’administration du 
Club, Yves Richer. 

Parmi les autres points inclus dans 
l’entente, on retrouve le don par la Ville de la 
flotte d’embarcations au Club. Otterburn 
Park paiera aussi les arrérages de 6000 $ dus 
pour la saison 2018 et contribuera pour 
10 000 $ en biens et services pour les activi-
tés du 100e anniversaire du Club. 

Le maire Denis Parent se montre bien 
heureux de l’entente qui fait en sorte que 
la Municipalité n’aura plus à payer pour 
les non-résidents. « Nous avons toujours 
voulu payer pour nos gens à nous, mais 
pas pour les autres. Nous sommes satis-
faits de la conclusion du dossier qui 
assure aussi une pérennité au Club. » Une 
résolution du conseil municipal sera 
éventuellement adoptée à cet effet. 

Les responsables du Club de canotage 
sont contents aussi de pouvoir passer à autre 
chose. « C’est une entente correcte pour nous 
qui engendre néanmoins des frais de plus. 
Nous devrons payer les frais d’Internet et de 
téléphone, les assurances responsabilité et 
nous gérerons aussi la flotte. Il est évident 
qu’il y aura une hausse des coûts d’inscrip-
tions. Mais les surprimes de certaines activi-
tés nous permettront d’aller chercher de 
nouveaux revenus », ajoute M. Richer. 

Un long dossier 
Les deux parties négociaient depuis deux  
ans un renouvellement de l’entente. Les 
négociations se sont envenimées lorsque la 
Ville a envoyé un avis d’expulsion au Club, en 
mars 2020. Un geste qui avait été fait, selon 
M. Parent, pour faire bouger les choses. Le 
Club avait répliqué par une mise en demeure 
sommant Otterburn de respecter ses droits. 
Tout cela est survenu quelques jours avant 
que le gouvernement ne décrète l’état 

d’urgence sanitaire en raison de la COVID-
19. L’avis d’expulsion n’a jamais été exécuté et 
les deux camps ont repris les pourparlers. 

Au début de l’année 2021, le dossier sem-
blait se diriger devant les tribunaux alors 
qu’Otterburn Park avait donné un ultima-
tum au Club et que ce dernier avait répliqué 
avec une autre mise en demeure. Un citoyen 
s’est toutefois proposé de jouer les médiateurs 
pour en venir à un accord sans l’intermé-
diaire d’un juge. Rappelons que le litige du 
Club de canotage a coûté à la Ville près de 
58 000 $ en frais d’avocat en 2020. 

Ce n’était pas la première chicane entre 
Otterburn Park et le Club. Un point de rup-
ture remonte à 2002 lors d’un grave incen-
die qui a détruit complètement le bâtiment 

de la Pointe-Valaine. Le maire Guy Dubé 
avait entamé les premières démarches pour 
la reconstruction du bâtiment. C’est le 
maire Gérard Schafroth, élu en 2005, qui a 
complété le dossier en 2007, année de la 
mise en service du Centre culturel et com-
munautaire de la Pointe-Valaine. Denis 
Parent était d’ailleurs conseiller municipal 
à l’époque. Le conseil municipal avait voulu 
profiter du moment pour revoir les moda-
lités de l’entente. L’impasse s’était résolue en 
2008 avec, d’abord, une entente entre les 
deux parties, puis une autre entente entre 
Otterburn Park et les municipalités voisi-
nes pour le partage des coûts du Club en 
fonction du nombre de membres prove-
nant de chacune des municipalités. 

Les membres du Club de canotage dénonçant l’avis d’expulsion de la Ville en mars 2020. 
Photothèque | L’Œil Régional ©  

Chicane réglée entre Otterburn Park 
et le Club de canotage
Denis Bélanger | L’Oeil Régional

Le gardien de but Jonathan Lemieux est l’un 
des acteurs importants de la finale de la 
Coupe du Président, le Saint Graal de la 
Ligue de hockey junior majeur du Québec 
(LHJMQ), qui oppose son équipe, les Foreurs 
de Val-d’Or, aux Tigres de Victoriaville.  

Le Beloeillois a été devant la cage des siens 
pour toutes les parties disputées en élimi-
natoires. En 12 départs, il a maintenu un 
pourcentage d’efficacité de 0,914 et une 
moyenne de buts alloués de 1,90.   

Les Foreurs font face à de l’adversité pour 
la première fois du tournoi printanier. Au 
moment de mettre sous presse, ils tiraient de 
l’arrière dans la série 2 parties contre 1 et le 
résultat du quatrième match disputé mardi 
n’était pas encore connu.  

Lemieux et ses coéquipiers n’ont pas 
subi la défaite dans les trois rondes précé-
dentes. Ils ont balayé en trois parties res-
pectivement le Drakkar de Baie-Comeau, 
l’Océanic de Rimouski et les Saguenéens 
de Chicoutimi. Le format des séries a 
été modifié cette année en raison de la 

COVID-19. Les trois premières rondes 
étaient exceptionnellement des 3 de 5. 
Pour la finale, c’est un traditionnel 4 de 7. 
Tous les matchs sont disputés au Centre 
Vidéotron de Québec et jusqu’à 2000 spec-
tateurs sont admis dans l’amphithéâtre. Le 
cinquième match sera disputé jeudi et, si 
nécessaire, le sixième samedi et le sep-
tième dimanche. 

La finale de la LHJMQ viendra clore la 
saison de l’équipe championne. Le tournoi 
pancanadien de la Coupe Memorial, qui 
réunissait aussi les champions de l’Ouest 
et de l’Ontario, a été annulé pour une 
deuxième année consécutive.  

Les hockeyeurs du circuit Courteau 
peuvent s’estimer heureux d’avoir pu 
jouer des séries éliminatoires. La ligue 
ontarienne (OHL) a annulé sa saison 
2020-2021 et celle de l’Ouest (WHL) n’a 
pas tenu de séries.  

Quatrième saison  
L’ancien des Gaulois de Saint-Hyacinthe 
en est à sa quatrième saison dans la 
LHJMQ, toutes jouées avec les Foreurs de 
Val-d’Or. Lemieux a connu sa meilleure 
année cette saison, en signant 20 victoires 

en 24 parties. Le calendrier régulier a aussi 
été allégé en raison du contexte sanitaire. 
Les Foreurs ont disputé 36 parties cette 
campagne-ci.  

Jonathan Lemieux avait aussi atteint la 
saison dernière le plateau des 20 victoires, 

mais en 50 présences devant le filet. En 
139 rencontres, l’athlète de 19 ans revendi-
que une fiche de 62 victoires et de 70 défai-
tes créditées. Il a maintenu une moyenne de 
buts alloués de 3,67 et un pourcentage 
d’efficacité de 0,896. 

Gardien pour Foreurs de Val-d’Or

Jonathan Lemieux participe à ses deuxièmes éliminatoires. En 2019, il avait été devant 
le filet pour sept matchs. Photo gracieuseté 

Jonathan Lemieux en finale de la Coupe du Président
Denis Bélanger | L’Oeil Régional
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